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Île-de-France, près d’un emploi sur deux est occupé par une femme

En 2021, 4,1 millions de Franciliennes sont âgées de 15 à 64 ans et près des trois quarts
sont actives, c’est-à-dire en emploi ou à la recherche d’un emploi. Parmi elles, 2,7
millions occupent un emploi, soit 88 % des femmes actives de la région. Elles sont
presque aussi nombreuses que les hommes (2,8 millions).  Aussi, près de la moitié des
emplois (49,2 %) sont occupés par des femmes en Île-de-France. 

En Île-de-France comme au niveau national, le taux de féminisation n’est pas uniforme
pour tous les métiers : la répartition des hommes et des femmes selon les métiers est
inégale et évolue dans le temps.

Les métiers à dominance féminine sont plus souvent occupés à temps partiel

Dans les 20 métiers à dominance féminine, près d’une personne sur cinq travaille à
temps partiel (18 %) contre moins d’une sur dix (8 %) dans les métiers à dominance
masculine. Les métiers à dominance masculine sont occupés à 36 % par des
personnes sans diplôme ou ayant un diplôme inférieur au baccalauréat contre 29 %
dans les métiers à dominance féminine, et seulement 14 % dans les métiers mixtes.

Une répartition des métiers entre les femmes et les hommes très genrée



 À l’inverse, les métiers mixtes sont exercés majoritairement par des personnes
diplômées du supérieur (71 %).
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45 %

Le taux de féminisation progresse en Île-de-France pour la majorité des métiers

Entre 2010 et 2021, le taux de féminisation de l’ensemble des métiers en Île-de-France
passe de 48,9 % en 2010 à 49,2 % en 2021. Parmi les 87 métiers, 54 se sont féminisés
entre 2010 et 2021.  La part des femmes s’est accrue principalement dans les métiers à
dominance masculine (37 métiers), et dans une moindre mesure dans les métiers
mixtes (14). Les évolutions les plus fortes concernent en particulier des métiers qualifiés
tels que les cadres du BTP (+7,3 points), les cadres commerciaux et technico-
commerciaux (+6,7 points), les ingénieurs et cadres techniques de l’industrie (+6,5
points), les professionnels du droit (+5,3 points), les médecins et assimilés (+5,4 points),
les cadres de la fonction publique (+4,0 points) et les ingénieurs de l’informatique (+4,0
points). Le taux de féminisation augmente également fortement chez les ouvriers non
qualifiés du second œuvre du bâtiment (+9,3 points), où le nombre de femmes a plus
que doublé en 11 ans.

Les dynamiques à l’œuvre expliquant la féminisation des emplois sont diverses. La part
croissante des femmes diplômées dans les domaines scientifiques, les politiques
publiques en faveur de l’égalité professionnelle et les transformations structurelles de
certains secteurs se conjuguent. La tertiarisation, le développement du télétravail et les
besoins croissants dans certains domaines ont également favorisé une plus grande
mixité professionnelle.

https://www.insee.fr/fr/statistiques?debut=0&collection=20



